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Un marché nocturne au domaine des 2 Moulins
Les Garennes-sur-Loire — Au Domaine des 2 Moulins, les serres ont protégé les cultures maraîchères du
gel, mais pas les vignes. Le vigneron et le jardinier accueillent clients et voisins pour un marché local.

Rencontre

« Le Kiwano, vous connaissez ?
C’est un concombre d’Afrique.
Comme la pastèque l’an dernier,
nous faisons un essai avec ce fruit,
cette année », interpelle Samuel
Govindin, le jardinier maraîcher, fier
de son effet, en montrant la cucurbita-
cée inédite.

Au fond du jardin potager de
3 000 m2, ce sont les courges, poti-
marrons ou butternuts qui ont été
semés pour l’automne. Pour sa troi-
sième saison d’activités, le Potager
des Garennes étoffe son offre.

« C’est pour donner
à butiner à nos abeilles »

La visite des serres promet une récol-
te généreuse et variée. Se succèdent
les salades, radis, carottes, fenouils et
plantes aromatiques… Mais ce sont
les différentes variétés de tomates qui
font la fierté du jardinier. « Nous
avons planté 500 pieds en Noir de
Crimée, Andine cornue et autres
Green Zebra… avec des œillets din-
des entre les pieds pour combattre
les pucerons. »

Et pour ne perdre aucune place, les
échalotes et les oignons complètent
les espaces libres, créant un foison-
nement végétal. En plein champ, ce
sont les pommes de terre, fraisiers et
fleurs qui profitent de la pluie de prin-
temps. Des fleurs ? « C’est pour don-
ner à butiner à nos abeilles dans nos
quatre ruches, tout près. Nous pro-
posons le miel à la vente », justifie le
jardinier.

Comme tous les vignerons de Fran-

ce, le domaine des 2 Moulins n’a pas
échappé aux morsures du gel en ce
début de printemps. Daniel Macault,
le propriétaire, après passage de
l’expert de l’assurance, annonce la
sentence : « Nous avons subi 65 %
de gel sur nos 70 hectares de
vignes. Nos cépages résistants,
comme le Floréal récemment plan-
té, n’ont pas gelé. Ils bourgeonnent
au moins 10 jours après les autres

cépages et n’ont pas besoin de trai-
tement contre l’oïdium. Mais il faut
10 ans d’expérimentation avant de
développer ces nouveaux cépa-
ges. »

Dans ce contexte calamiteux, le
Potager des Garennes assure une
diversification salutaire aux activités
viticoles. Chaque semaine, le marché
du vendredi après-midi accueille plu-
sieurs producteurs locaux : le paysan

boucher, le boulanger, le fromager, le
Bio camion, etc. Une bonne façon de
redonner vie à la cour de ferme, com-
me autrefois.

Vendredi 28 mai, de 16 h 30 à 21 h,
marché nocturne au Potager des
Garennes, 20, route de Martigneau,
Juigné-sur-Loire.

Samuel Govindin (à gauche), le luthier devenu vigneron maraîcher, est en visite « d’inspection » avec Daniel Macault, le vigne-
ron propriétaire du Domaine des 2 Moulins. Ils posent ici devant la serre aux 500 pieds de tomates. Chaque début de semai-
ne, le jardinier envoie, par message à sa clientèle répertoriée, les prix et les disponibilités en légumes du moment.
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Marion se lance dans les sacs à pain made in Anjou
Chalonnes-sur-Loire — Une jeune maman, un projet écoresponsable, une mutation en Anjou…
Marion Dewar entame une nouvelle vie d’entrepreneuse via ses emballages écoresponsables.

Mûrs-Érigné

Après la décision de l’annulation des
festivités de l’Alliance des Beaulieu
de France, d’autres animations pré-
vues, cette année, dans la commune
viennent d’être examinées par la
commission Vie locale.

À commencer par la fête de la Musi-
que, qui devait se dérouler ce vendre-
di 28 mai. Cette animation dont la
première édition a vu le jour en 2019,
a déjà été annulée en 2020 avec le
grand espoir de pouvoir l’organiser
cette année.

Orchestrée par trois pivots que sont
d’une part la mairie par le biais de la
bibliothèque, l’école de musique
intercommunale du Layon (EMIL) et
les membres de Beaulieu tourisme
animation, la fête de la Musique est
pour le moment suspendue.

« Nous avions pourtant plein
d’idées et tous les participants
étaient prêts, explique Sylvaine
Raveau, responsable du bureau de
Tourisme. Pour le moment, seule la
date est annulée mais la perspective
de la reporter à l’automne est peu
probable dans la mesure où l’école
de musique aura tout juste repris
après les vacances d’été. »

Une autre manifestation est exami-
née, celle de la Tablée belloquoise,
les habitants de Beaulieu se retrou-
vent, chaque année, pour partager
un repas. Elle a généralement lieu fin
mai et a été annulée l’an dernier et

Beaulieu-sur-Layon

n’aura pas lieu cette année.
Un espoir des organisateurs pour la

reporter au mois de septembre est
suspendu à l’évolution de la crise
sanitaire.

Sylvaine poursuit : « C’est une
manifestation plus facile à organiser
au pied levé. Les principaux interve-
nants étant des acteurs de Beaulieu
(boulanger, supérette) et l’équipe
de bénévoles est relativement facile
à mobiliser. »

Fermé depuis fin octobre, le bureau
de Tourisme a rouvert ses portes le
19 mai.

Sylvaine Raveau devant le bureau de
tourisme de Beaulieu-sur-Layon.
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Des festivités qui ne peuvent, encore, avoir lieu

À l’occasion de la semaine de l’Agri-
culture française organisée du 13 au
24 mai par le Salon international de
l’agriculture et le Concours général
agricole, Système U s’est associé à
cette opération.

Ainsi, à Mûrs-Erigné, vendredi 21 et
samedi 22 mai, en réponse à l’invita-
tion d’Hyper U, 40 producteurs du
Maine-et-Loire ont exposé les pro-
duits qu’ils fournissent au magasin.

Selon le directeur Benoît Choplain :
« C’est notre façon de mettre à l’hon-
neur le travail quotidien de produc-
teurs locaux. Qu’ils soient agricul-
teurs ou éleveurs, depuis toujours et
a fortiori au plus fort de la crise sani-

taire, ils continuent de faire preuve
d’un engagement sans faille pour
assurer une alimentation de quali-
té. »

Josette André qui l’accompagne
précise que 150 producteurs régio-
naux travaillent avec le magasin : « Le
plus ancien, Cabri d’Anjou nous
fournissait déjà dans le petit maga-
sin, dans les années 70. » Puis elle
salue le plus récent, Frédéric Bossé.
Cet éleveur de Blonde d’Aquitaine au
Tremblay, près de Segré, qui livre le
magasin depuis un mois certifie nour-
rir ses bêtes avec des aliments sans
OGM et en y apportant du lin : « Ça
procure une qualité supérieure. »

Les exposants avec au premier plan, Benoît Choplain, directeur d’Hyper U et
Frédéric Bossé, éleveur de « Blonde d’Aquitaine ». | PHOTO : OUEST-FRANCE

Une exposition qui met à l’honneur les producteurs

L’Otals (Office de tourisme Anjou
Loir-et-Sarthe) veut créer du lien
social.

Vendredi 28 mai, il organise en par-
tenariat avec le club de kayak de Tier-
cé, un apéro nautique sur les rives de
la Sarthe à Porte-Bise. Occasion de
découvrir cette rivière de façon inédi-
te. « C’est à bord d’un canoë type
canadien, que les touristes d’un soir
embarqueront sous la conduite d’un
guide pilote, vers un lieu insolite
spécialement sélectionné pour une
escale gourmande. »

Chacun est invité à apporter son

verre et ses couverts afin de déguster
des produits du terroir.

Deux autres soirées sont program-
mées les 18 juin et 2 juillet, de 18 h 45
à 20 h 30. Tarif : 25 €, sur réservation
au 02 41 76 37 26.

Tout le programme des animations
de l’office de tourisme pour cet été
est sur le site www.tourisme-anjouloi-
retsarthe.fr

L’Otals, qui tient permanence au
pied du château de Durtal, accueille
du lundi au samedi de 10 à 13 h et de
14 h à 18 h.

Tiercé

Une escapade gourmande en canoë pour vendredi

valeur : l’Inde des Maharajas.
Une seconde salle nous présente

des pièces de la période de l’Indochi-
ne et des réalisations contemporai-
nes du Vietnam. Des tableaux de fil
de soie de la région de Hoi An, au
Vietnam, donnent l’illusion d’une
photographie tandis que des exem-
ples de broderie double face de Suz-
hou, en Chine, nous émerveillent par
leur finesse.

Pour mener à bien cet ambitieux
projet, il a été noué des partenariats
avec l’association Rue 2 la Chine de
Rennes, et l’institut Confucius
d’Angers ainsi qu’une association de
Nantes qui enseigne la broderie japo-
naise.

Mai, juin, septembre et octobre,
exposition des broderies d’Extrême-
Orient, de 14 h à 18 h, les samedis et
dimanches et jours fériés. Juillet et
août, de 14 h à 18 h tous les jours.

« Pour voyager en toute sécurité, il
suffit de venir au musée. » Edwidge
Chatoux et l’association du musée
des Coiffes et traditions sont heureux
de pouvoir enfin présenter l’exposi-
tion temporaire consacrée aux brode-
ries d’Extrême-Orient : Chine, Inde,
Japon et Vietnam.

« Nous sommes ravis que cette
exposition dont on parle depuis
près de deux ans puisse enfin être
présentée », confirme Émilie Boyer,
adjointe aux finances et au tourisme.

« L’accès y sera gratuit jusqu’au
30 juin. » Une salle est consacrée au
Japon et à l’Inde. Des costumes tradi-
tionnels côtoient des œuvres contem-
poraines. Notre regard est particuliè-
rement happé par un grand tableau
blanc avec une fausse symétrie de
Kyoko Sugiura. Cette créatrice en
broderie, native du Japon, participe
aux créations pour la haute couture
dans un atelier de broderie réputé à
Paris.

Les gens d’ici

C’est l’histoire d’une jeune maman
installée à Chalonnes-sur-Loire
depuis deux ans qui prend un nou-
veau virage dans sa vie profession-
nelle.

À 33 ans, Marion Dewar, fille d’agri-
culteurs normands, a été dix ans con-
sultante auprès des entreprises en
stratégie et organisation à Paris puis
Lyon. Après avoir eu une petite fille et
avoir suivi son mari muté pour son tra-
vail dans la région, Marion se tourne
vers l’autoentreprenariat avec un pro-
jet qu’elle souhaite écoresponsable.
« À la maison, nous essayons d’aller
vers le zéro déchets en investissant
dans le réutilisable pour les objets
du quotidien. J’avais fabriqué moi-
même un sac à pain, je me suis dit
pourquoi pas en inventer pour tout
le monde ? »

Marion a d’autres idées
de création

Marion se met en quête d’une desi-
gneuse pour l’aider à fabriquer son
produit, monte son entreprise les
Extra-ordinaires, trouve des entrepri-
ses locales qui ont la même philoso-

cement participatif sur Ulule sous for-
me de précommandes. En moins de
deux semaines, Marion, a atteint une
première étape : réussir à fédérer plus
d’une soixantaine de personnes pour
soutenir son initiative.

Et l’aventure se poursuit : « Déjà
100 sacs à pain s’apprêtent à
vadrouiller dans les boulangeries de
France et de Navarre. La première
production est assurée, notre super
atelier de couture y travaille pour
nous permettre les livraisons de vos
sacs à partir de mi-juin… Nous pour-
suivrons notre campagne de finan-
cement pour nous permettre de tra-
vailler dans la durée et développer
des partenariats avec des artisans
boulangers engagés. »

Une fois les sacs à pain bien lancés,
Marion a d’autres idées de création
comme des filtres à café réutilisables
ou des sacs de congélation réutilisa-
bles.
Les Extra-ordinaires, précomman-
des via Ulule, https://fr.ulule.com/les-
extra-ordinaires ; Facebook Les
Extra-ordinaires ; site : www.lesextra-
ordinaires.fr

phie qu’elle avec qui travailler.
À ce jour, pas moins de dix d’entre

elles sont ses partenaires dont l’Esat
(établissement et service d’aide par le
travail) de l’Adapei49 (Association
départementale de parents et amis
de personnes handicapées menta-
les) à Avrillé pour la couture. De jolis

sacs à pain colorés, 100 % lin, réutili-
sables et adaptés à tous les styles,
ont vu le jour : le Craquant, le Barou-
deur, Le Pochon.

Les Extra-ordinaires ont obtenu un
prêt de 5 000 € d’Initiatives Anjou
pour démarrer son activité.

Marion a également lancé un finan-

Marion Dewar vend les sacs à pain zéro déchet de son entreprise les
Extra-ordinaires. | PHOTO : OUEST-FRANCE

Les Ponts-de-Cé

réalisée en Inde », explique Edwidge
Chatoux. Deux facettes sont mises en

« Une bonne partie des broderies
de la haute couture française est

Jacky Pineau, conservateur du musée et Edwidge Chatoux, des Amis du musée,
poursuivent avec passion le cycle d’expositions consacré à la broderie, commen-
cé en 2016. | PHOTO : OUEST-FRANCE

Une exposition consacrée aux broderies d’Extrême-Orient au musée des Coiffes

Ouest-France
Lundi 24 mai 2021Autour d'Angers


